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NOTE DE SYNTU:;~DE A llX r-rnr,m1n:.s DZ LA 

Le Gouvornor:ient a der.mnclé, conformément à l'accord politique, 

de connti tuer uno Cornn,:;.ssion. parlementaire mixte consultnti ve 

h 

' ,, 't d' J bl' ' 1 • ' ' t· c arr,Ern <t n u 1.er .. es pro nmos porrns })ar n. mJ.sc n exucu 1.on 

de l'm~ticle 107 quat0r do lH Conwtitution libollô com.mo suit: 

" A :r.t iq).:.Q_:!.Q'Z__..9..uo.tf].f. - La B,,iJ.r:;ique c omprcnd trois rôcion s 

" J.a :i·ôc;:i.on waJ.lonnn, J.a rf:r:::i.on fln1:10.nde et ln r_ôci on bruxcl­

" loiGen 
11 La lo:L attribue aux orc;ancs régionaux qu'elle crue et q_ui 
11 sont compoc6s do rnando.tairos 61us, la compétenee de r,Jc;ler 

" los m:d:iè:ces qu'elle <1/Jtcrmine ,' à l'exception de celles 
11 v:Ls(Hrn aux articlot, 2·3 et './)bis, dans le ressort et selon 
11 10 r.ioèlo qu'elle établit. 
Il 

Il 

Il 

" 
Il 

Il 

Cett0 loi doit ôtro n.dopt'ôc à la rnujorité dûs suffrageu clu.r,s 

chnq,tw c:roupo lincuiutique (]o chacuno des Clrn.rnhre~;, ù la con­

d.i.t:Lon quo la mr.i.Jorité cl.es rnornbron <10 chaque groupe 1:10 trou­

vo ·r{1nnio et po1n· autant quo J.o total des votcrn ponitifs 



2. 

Selon l'accord politique, "la mission de la Commission parle­
"mentaire ne sera pas seulement de donner un avis sur le docu-

0 

"ment de base que lui soumettra le Gouvernement, main encore 

"d'émettre toute proposition ou suggestion et en paI'ticulier 

"d'examiner une série de questions fondo.inentales 

Il - limite des régions, 

Il - concertation entre les régions, 

Il - ressources attribuées aux régions, 

Il - comp6tence des régions, 

Il - règles de composition et de fonctionnement des assem-

Il blées et des exécutifs réGionaux, 

11 - relations avec le pouvoir central, 

11 - modalités de transfert au..-:: pouvoirs r6fjionaux 

11 (ad1ninistrations, servi cos, mise à disrt si tion des 

11 moyens), 
,, - rationalisation des institutions : suppresoion des 

Il 

Il 

Il 

doubles emplois et hiérarclüsation des pouvoirs de 

tutelle ( com1:1uner,, ur;r~lom6ra ti ons et fédérati.ons, 

provinces, récions). 

Il]'' t ' ~n.fnit, ils agit de concert entre 18 Parlement et le Gou-

"v0rnorncnt, et par le trucher:rnnt d'une COITL"lission largement 

"repr{inontnti ve, de définir clairement et loGiquement les 

"structures de la Belgi()uo régionalisée. 11 

./. 



I - CONCEPTION DE BASE 

Solon l'accord politique, les r6gions nG doivent pas 8tre 

cornpriDos cormne constituant des régions économiques, 11 mo.is 

comme trois entités politiques et adrninistrativon pour ln 

Wallonin, la Flandre et Bruxelles. 

})an pluo que los autros ont:itéis politique::o telles lori commu­

nes, lea UG~lom6rntions, los fbd6rntions, los provincoa et 

rn6mo ln. llolgique, con r6c;ions ne connair.noni; de f1•ontiô:r0s 
, , • Il oconorn1quc ,s. 

L'accord poli tique contient <-mcore les considérations sui­

vantes ÈJ. cet 6c;ard •• 

11 Los rér;ions nont ainsi cornti tuôos pour permettre o.ux habi­

tants c1e chacune d'elles, par 1 1 :î.ntorrnôdiaire d'organos reprô­

nrnJ tn:L :Li' n, de d 6tor1~i1nor do man i.ô:ec autonome, par lu. voie 

d.'ordonnuncor., des pol:i.tiques r,p(Jcifiques ù leur rôc;i.on dans 

les dom1ines o~ les comp6tonccs sont r6cionalin6es. 
' ' 

r·o.n 1>1 ui-. qt10 los autrfJS onti t&s }>oli tiques telle1:1 los co;:--,r.,u­

ncs, les f{~dôrationn, ac;r~lomhrationn ou provinces, ces :r.ôgions te 

Bont <lnn conntituanton du pouvoi:i.· ccntro.l du11s 1er, r;1ntières qui 

roDteront no. tionalos, où le parlc:monl; regt;e souverain. 11 

En cna d 1ndh6aion à cotto conception.fondanentalo, il est 

pous:L blo clo d6tc:crnincr la na t Jro juridique de la rugi on. 

X 

X X 

./. 



1 .. 

II - COMPETENCES 

A. Compütencc ratione materiae 

L'accord politique reprend textuellement la liste des 

comp6tences 6tablio 1~r le Groupe dbs 28 en novembre 196S. 

Conformément à l'accord, le Gouvernement a essayé <le pré­

ciser ces matiêres. 

1. L:i.rni tos rcopect:i.ves de 1' autonomie cul turell(l et d.e ln -~---------~--------------·----------------------------rcp;i omü:i. sati 011. --------------- • 

A cet ôr;ard, l'attention dû la Cor:11nisr;ion nEt atti.rôe 

sur les points suivants : 

a) Lo tourisr:.e qui .figure é.1 J. 'article 2, 10° do la loi 

du 21 juillet 1971 relative à la compétoneE~ des cœi­

seils culturels est montionn6 dans l'accord politiqu0 

comme matière qui entra en lir;n0 do cornpto en vue 

d 1 ' . Î. ' • e a rer,101m ... :1.Do.-c;ion. 

b) Co:r.tuincs r;;n.tJùr.cs qui .fit'.;nrant ù l 'art:i.eln 2 de J.;:,_ 

loi pré::cit60. du 21 juiJ.lut 1<j71 sont vin6nn en par­

tie par l'accord poli ti()ue. PLœ c:xer:pJ.c, la loi 

'<lu 2'1 ~juillet "1~1?'1 reprcmd. pu.:cr:d. 1cu r:H-.t:iJ·t·es cult\J•• 

roll es los nportr.i et lei::; loisirs tnricliG quo l 'accor<..i 

poli tique fnit r:wntion do J.a pêche et clu la chasse 

puriü les mr1tiè-:con rotunucrn en: vuo do ln l'{)c;ionali­

sat:Lon. 

Il irnporte do trn.eor cln:i.r-or:wnt ·1cm lim:i.tcr:; rospec.­

tivefl des co1:1p/.to11cof:, d.us consoil8 culturels et dei:; 
'1 ' • conno.1 fl ro(~lOJ),.1.ux. 

2. Oor.1pl/:11cntn 6vcntuelH ù a-pporto:r. ù lr:1 J.:Lntc don r:10.U.t1·•'"'f -- -·-------------···-·-------;,;,..•-- -------------------- --· -- .... _ -... 

Bolon l'accord po1it:i.qU<:) le Gouvorn<mwnt JH:u'lï "ÔV8l1t1wl-

J.(•1,Jrc1•1·1• J•,1.; J~c~ (1 1''" ))'l'0)'0'''
0

l 'l"'
0

l cin•· oi1r <'1 1 ''Ut't:' 6 '' 1···•t-'1 ~IJ'•r.l) Il ,, - J V .1 1 ., •• ' .l .. ) . .. ' ',\" , . ' ,.1 ,., 1 • 1. .. l'i,., ,,, ' 1 .. l, ''-'., • 

. /. 



Lors de la derni~re crise minist~rielle il avait ~t6 propos~ 

d'étendre la liste aux mat:i.ères ci-après : 

a) l 'asrnüniF;sement des si tes industriels et charbonn:i.ors ( '1); 

b) le r;ubventionnomont cl 1 0.cqu:i.sitions et truvo.ux des nutorité:: 

et OT'f1/U1imnes tord. torü1.lomcn t cl ôcentro.li sés; 

c) lo. dôtu:.cr:iinati.on ù.u rosr1ort territorial dos ngr,lon6rntions 

et f{)cl/Jrationn do cor1Mmcu, le c)·iangement et ln roct:i.i'i-

ca tion des lüii tos cles a ['[!:lo:r.1ôrnt:i. on n, deB :ft;(1 ôr,.tti ons de 

comr::,inos et des C',o:1rrnncr, rün:Ji q1.10 l' ansir.tn.nce f:i.nn.r1c:i.èro 

ô. cor; i.nr:t:i. tutiorw ot o.ux p:cov:i.ncen. 

Lrt qucr.:;t:i.on rrn po.so de f3uvo:i.r si cef:l points peuvent êtrn 

adJo:i.ntn, on tout ou on p1:u·tie 1 ù la liste des mn.ti.ù::iGD <JU' u. 

6tabl:i.o lo C~roupe des 2B e'l; que re})rend 1 'accord poli t:iquo. 

Uo:r.th:i.ns o r:timen t g ue les rf~c;j onr; do:L verre pouvoir chr.i.rc;or 

lo.c:; J)rov:inc\0.B, ac;e:1ornéJ'tJ.timrn, f0dé::rr1tions de corrJr,,mcs et 

cm:u:;u.rwr.:. i.!o rc0,:'.pl:L:r. cr:::.·ti:dnon rnio::;ionr., dans lu cHd)'q don ma­

tiôr·oo pom~ les(.,ucllc,3 J.on J'()cions r-,ont compôton cc:n. 
d(', 7' 'l ~ .. ( ... 

1J' wi.llcrnrn 1 'uccord cuuvc-).r•nm;JC!'J.Jtitl pr,Svoi t/quc 11J ii J.oi dôtcr-

11;.1iw lui.: or1.:,e1.rien, r:rn:r·v:i.ccw, C't :i.n(d;itutions <lo dJ'nit .JYUl>l:i c 

<;1.ü sont cku.•c;és de J. 'ex{ieution matôriello et adrniniut:r.ntive 

dos ordon:·!n.nccs r(cionnlnn, so:Lt cl. 1 uno manière g(!nÔ:r.n.h), [-,oit 

ù l' occai.:d on <'.:e lo:'l..~•; J;/J.:ct:i.euli.r:1'E:s qui détermineront le trans­

fert ôe::1 cor:1p.!:t~incoD nu .. x rf:t;:ions~" 

( '1) L I Oil JJC:U t co.r1:üt1/1r0:r- cetto mo.tiè1·c cor;ww rolo-

va rit d c l 'tl.I'bnni mne et c] o l' <.11~iônr1.rjnn·icnt du t0rri to:i.ro. 

]J 1 n11l;ro pn:rt, ù ln JX1go 9 do J.'ncC',OJ'd gouvnrnor.10ntiü, cette 

r.w.U.trc crd~ 1-:-ic:r1tionr:.',o cx_plid.tc1:1ont comme·) co1H::U.t11,a:,1t '\.m 

ob;jc•c.ti.f c1' inUJrf\t 1w.t:i.nm, . .l. 



B. Compotence ratione loci 

La compétence ratione loci de la région wallonne s'étend 

également aux communes de lane;ue allemandeo Il en résulte 
que l'on devra veiller à assurer la repr&sentation sp6ci­

fique de leur population au sein du conseil r6gional wallo~ 

La d6limitation de la r6gion bruxelloise sera toutefois 

d'importunca d6ciaivo pour la d6limitution finale de la 

r6gion wallonne ot de la r6gion flamande. 

A cet 6cnrd, l'nccord politique d6claro ce qui suit : 

Il 

Il 

Il 

Il 

11 

Il 

Lo. Conmission parlemoritairo sera appol6e à donner son 

avis sur l 'airo c;ôou;raphique de ln rée;ion bruxeJ.loise 

ot la rüs0 au point d'une p:cocôdtu·o cle concf.:!rtation 

pc~nanonte au n~voau des trois r6gions. 

iSi lu Commission n'aboutit pas ù un uccorcl, la r6g::..on 

bru.x0lloiso coïnc:Ldcro. avec le torritoi:r.c nctuel do 
Il 

l 'agc;J. om& ra iï ion ( Brw:o 1 les-Capitale). 11 

L'accord politiquo contiont les indicutionn auivantcs en 

cc qui concerne la compftcnce normative des conseils r&­

c;ionn. ux : 
11 a) Los conseils rôci.ono.ux peuvent, chacun en ce qui le 
11 concerno, rôc;ler pnr o:rdonnn.nco régionale les ma-

" ti<).l'ûB viGocrn ci-d.osnus pour autunt qu' ollos ne uont 
11 I l' '] J • pnG rqr, ecEJ pnr .. o. .OJ. ot par lem règlements d' adr.ü-

Il • 1" t. , , 1 n11:rcro.·· 1on gunurn.. e; 

Il b) R1.r une ùÔlÔLr,n.tion oxpret1so, ln loi peut ~1abili tor 
Il lon . ., 

C011r:l0l.U1 ' • ' ' J 1 • t' rol~J.on.rnx a rue; .or ncu 13 tout; ou par :i.e 
Il cl<rn <.i.u' cllo iclont:Lfic pnrmi cc11or; qui sont 
11 vinônn ci-c'ion:::1.w. EJ.lo peut .fi:xor los r<':r_;lür:: et].('~, 
Il lco 

11 do :.vont tt:c1i con.forrnen. 



11 0) Un règlement d'administration générale ne peut ni abro 
11 e;er ni modifier une ordonnance régionale prise ei1 

" application des po.ra~raphes précédents." 

Le probl~me de l'intensité des actes à caract~re norMatif 
a été examiné dans différentes notes. 

L'on peut déduire de ces,derni~res qu'il y a lieu d'ôtre 

• attentif aux considérations ci-après, à l'occasion du choix 

du niveau que les orclonnances occuperont dans lu hiérarchie 

des normes : 

1) les objections d'ordre conf;ti t·utionncl ù l' oncontre d' Ull 

assimilation intégrale des ordonnances aux lois et dô­

crots; 
2) ln. n{weErnit6 d'une politique rf~ibnnle olficiento. Une 

toll0 politique requiert que les conseils r~~ionaux 

puissent, dans 10s limites de leurs compotoneest le 

cas ~ch6ant, moaifier et Rbroger les lois existantes; 

3) le vol\JmB et la lll'\tur0 <1os m·.itièros pour lesquelles les 

conr;oi'ls rô{!,:l.on·xu.x pe::1ivcnt prendre clnG actcn (18 ca:r.n.e-­

tè:ce no:r.-matif. Ainoi qu' :i.l appert des 6tucle.,., q·ù.i ont 

~té faites, certuinos m~ti&res ne seront que clans w1e 

mesure re stroint: e suscf!l)ti ol0s d.0 r{:c;ionulir:ln ti on, et 

dans ce cas, lo niveau do l'or<lonnance peut 6ventuellc­

ment se situer ù un échelon plus 1ms. 
1-l·) le cm:·r.-1.u t(~re ex:cl nsif ou non rle la comp&tonco r<üa ti v0 

uux matières nttribu6es. 

Lo. quErntion so pos0 d0 rmvoir s'il ne convicmt pas, da.DB 

1 ' • • . ' ( , ' 1 , 1• 11 t • ) ] . c pr1ncipu, r; >Uf:3 r,)f;orvo <1 evem.:uc en exc0p ·10 rn, c .c 

confôro:r aux or<lrnrnnnG():-1 uno plnce (mtre les lois et los 

./. 



décrets d'une part, les arrêtés royaux ordinaires d'autre 

part. Le contrôle des cours et tribunaux en appl~cation 

de l'article 107 de la Uonstitution ainsi que celui du 

c;nseil d'Etat (recours en·annulation), revêtirait un 

caractère limité, ainsi qu'il en va déjà actuellement à 

l'égard des arr'êtés royaux pris en vertu des lois de pou­

voirs spéciaux. 

D. Proc6dure d'attribution de la comn6tence 

1) L'article 107 quater exige une r~1ajori té renforcée spé­

ciale pour l'approbation de toute loi attributive de com­

pétence ~e caractère normatif. 

Toutefois, pour l'attribution par le législateur nationf: 

aux organes .de la région d'un pouvoir de décision, ne 

comportant aucun caractère normatif, seule est requise 

une loi votée à la majorité ordinaire. 

Cotte idée paraît intéressante dans la mesure où elle 

permet de compléter .l 'oeuvre de régionalisation po.r un 

mécanisme de décentralisation. 

2) Il faut déterminer si le collÈJge exécutif peut joüer 

vis-à-vis de l'ordonnance régionale le rôle que le Roi 

joue par rapport à la loi sur base de l'article 67·de 

la Gonstitution. 

3) L'attribution des compétences par le lé~islateur na­

tional - et ici l'on pense surtout aux attribucion,s 

de compétence normative-, peut se faire in globo ou 

progressivement. Il r6sulte do la rédaction de l~accori 

poli tique que lE~s auteurs ont pensé ù plusieurs lo:Ls, 

éto.nt donn6 QUO cet accord utilise l'expression "l.es 
J.ois" .. 

A plusieurs rcpriGor:i, il a ôtô nuggér6 do transférer 

dôs le dôbut clou mnt:LÔJ•es lirnitôcs 110.is bien dôfinios 

ôtnnt donnô c:p1' ellon :rnnt déjù rôp;ionalir:d100 nu 



niveau de l'exécutif, notamment l'économie régionalei 

urbanisme, aménagement du territoire et logement. 

4) Les procédés de technique juridique destinés à être 

utilisés lors de l'octroi d'une compétence normative 

aux conseils régionaux peuvent revêtir différentes 

formes: 

- attribution en bloc d'une ou de plusieurs matières; 

- attribution d'une matière à l'exception de certains 

points expressément énumérés qui demeurent réservés 

au législateur national; 

- attribution de certaines subdivisions importantes 

d'une matière déterminée avec ou sans énumération 

des points qui demeurent de la compétence du léeis­

lateur national; 

- attribution de points bien déterminés d'une matière 

Il est malaisé de prédire dans quels cas l'une ou l'autre 

formule devra être utilisée. Cette utilisation sera déter­

minée par la nature de la matière. 

E. Accords internationalL~ 

L'accord politique est libelle comne suit : "la loi peut 

habiliter les conseils régionaux à conclure des arrange­

ments internationaux dans les cas et selon le mode qu'elle 

détermine. 

Toute d6cision prise par les conseils régionaux doit 8tre 

conforme aux enr.;ar_i;ements internationaux ratifiés par l'Etat 

L'intervention des organes r6gionaux ne pourrait-elle être 

envisac;ée, dans los limites de leur compétence, à l'occasio 

ou sous forme d.e pr6-accord qui entrerait en viBueur ult6-

r:i.eurement après appJ.icé:..tion de la procédure édictée 1mr 

l'article 68 de la Uonctitution~ 

./. 



10. 

Pour régler de façon cohérente les problè~es qui se posent, 

dans des.zones frontières, et imposent une certa{ne unité 

de réglementation de part et d'autre de la frontière, los 

organes rôgiona ux peuvent, • semble-t-il, établir des contactr 

pr6alables afin de leur permettre de prendre des d6cisions 

ré5ionales parallèles ou coh&rontes avec la réglementation 

prise par los autorit~s comp6tentes des états voisins 

réGlant ausai dans des tdrmes ioncert6s, ces probl~mes. 

X 

X X 

III. COJ\"'11}WLE DES ACTES DES REGIONS 

Solon l'accord po1itique,"le Roi peut, à l'intervention du 

"ministre de l.'.1. région ot c1?,n3 les dix jours de lH notification 
Il 

de lu. d{)cision, suspcjncl:ce l' exé:cution d. 1 une ordonmrnce rô-
1, 

gionnlo qui viole la loi, en ce conpris les dispositions du 
Il 

1-'lan, ou qui lèse gravor:~cmt les int6rêts cl' une autre~ rôcion. 
Il 

11 L' u.r.rôtC: do suspon si on est ri otif i 6 imr.~•::cJia ter.1ent nu conseil 

"r-ôc.i cm::ü. Bi, clans les t:rento jours o.e l 'ur:::êté dG suspc::!ns:i.on 1 

"le Hoi, p~tr nrrêt6 moti vô ct clôl:i. bérô en Conseil cles 1;1inintros, 

"n'a pru3 o.nnnJ.6 les ordonnanecs en cause-:, celles-ci sont ex.6cu-

" toi1-os. 11 

Cotte procôc1uro (l.o:i.t /J' :i.nto:cpr<\t<..:;r à la lrnüc;ro d.c~ r.o (],li 

01:;t cl:i.t ci-don.sus, cl(, ln n.nturn c11.1 pouvo:i.r rôciono.J.. 



11 .. 

Il faut, en tout cas, déterminer si cette procédure s'appli~ue 

à tous les actes des organes régionaux, quels qu'ils soient, 

qui ont une portée normative. La mÊ3me question se pose pour 

les actes à portée individuelle. 

On pour:cai t imar;ine:r. qu ''lm mécanisme soit prévu dans 1 o cadre 

de la concertation qui tende à pr&vei~r la lé~ion grave des 

intérêts d'une autre région~ 

X 

X X 

IV o LA OONCEffL\'\.TION :EJ,r~~HE LES REGIONS 

Solon l'accord politique, la commission doit donner son avis 

sur ln mise au point d'une proc6dure de concertation pernanetit, 

au niveau 'ctes trois r&sionc. 

On peut se demander ci. l'orcanisRtion Je la concertation au 

ni veau (1cs exécutifs ré[;ionaux: ne permettrait pas à la fois 

une information réc:i.p:coqu0 complote sur toutes les dôcisions 

ot l'expression ainsi que la confrontution dos 

intôrêts de toutos les .sous-rÔ(!;ions, chaque province ou J).?..rtie 

de province <lovant être repr{)sent6e au œin de l' ox{;cu.tif. 

Ucla per.mottrait en même tenps und.ia.logu0 permnnont entre 

les ré!c;ions. 

./. 
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V - ORGANES DES REGIONS 
-------------------

Les Conseils 

~•accord politique contient un double règlement : d'une part, 

un ré5ime transitoire, d'autre part un régime définitif. 

La composition des organes de la région bruxelloise est réglée 
, , t soparemen. 

Quant au rôgime transitoire, l'accord politique est rédigé 

comme suit : 
11 1) Afin d'assurer la mise en place rapide des organes régio-
Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

11 

Il 

Il 

Il • 

11 

11 

11 

Il 

naux, les conseils régionaux seront composés de conseil­

lers provinciaux. 

Pour la }i'landre et la ïdallonie, le conseil rôc;ional sera 

composé de 60 mel':lbres .. Ceux-ci seront élus ù la reprô­

sentation proportionnelle par les conneils provinciaux. 

Le nombre de membres par province ou par arrondisser:1ent 

sera fixé en fonction du nombre des ho.bitants. 

Pour Bruxelles, le conseil régional sera composé des con­

seillers provinciaux domiciliés dans l'ag~lom6ration au 

mor .. wnt de l'entrée en vif,ueur de la loi. Les Garanties 

prévuon à l '.article '108ter de la tionsti tution lui seront 

appliquôcs. 

11 2) Chaque conseil rôgional élj_t en son sein, d'~près le s;ys­
,, 
Il 

Il 

11 

11 

Il 

tèrrie majoritaire, un collèce exécutif dont la respoasabi-

lité ent colléGiale. 

Pour la J:i'land.re et la \fallonie, le collège est corn.posé de, 

neuf 11H.')r.1bres pD.r1:1i lesquels la représentation minimale 

de chaque urovince est Anr-:11·rf>p_ 



Il 

Il 

Il 

11 

Il 

11 

li 

11 

Il 

Pour Bruxelles~ le collège est composé de cinq membres 

y compris le président. Deux de ces membres sont élus 

par le groupe line;uistique néerlandophone et deux par le 

groupe linguistique francophone, le président 6tant 61u 
par le Conseil .. 

S'il est impossible· de composer les groupes linguistiques 

du conseil régional, ce collège sera &lu par les membres 

des groupes linc;uistiques du conseil d' agf~lom6ration. 

Le pro1üèr.i.e des incompatibilités sera résolu par une loi 
Il 

à majorité simple. 
11 

11 3) Le régime transitoire prendra fin à l'occasion des pre-
11 mi ères élections générales suivant la date du 1er janvier 

'1977~ Il 

Il résulte du texte que le conseil régional. bruxellois est 

cor.iposé des. conseillers provinciaux du J3ra1)ant qui sont domi­

ciliés dans 1 1 agBlomération à la date d'entrée en vigueur de 

la loi. 

Pour l'instant, il n'est pas possible de déterminer avec 

certitude combien de nwr:1bres cor1ptera le conseil r&c;ional 

bruxellois ni quelles seront la répartition des forces poli­

tiques ni la proportion de chaque groupe linguistique au 

sein de ce conaeil. 

En outre, au stade actuel de la 16gislation, le r8le lincuis­

tique des conseillers provinciuux du Brabant n'est pns déter­

min6o 
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On peut se poser la question de savoir si, dans ces condi­

tions, il y a lieu d'envisager une autre solution? 

Quant à la composition des deux autres conseils réGionaux, la 

question se pose de savoir si le nombre préconisa de GO mem­

bres permet de garantir-une représentation des habitants de 

la région de lan~ue allemande ainsi qu'une représentation 

équitable et équilibrée de certaines provinces et parties 

de provinces. 

On pourrait se demander si lme solution pour résoudre 

ces difficul t&s ne consisterait pas à passer imm,➔dia te.c1ent 

à un régime définitif. 

X 

X X 

En ce qui concerne le r6Gime définitif, l'accord politique 

prévoit les dispositions suivantes : 

"1. Les conseils rér;ionaux seront composés par l'ensemble 
11 des conseillers provinciaux 6lus dans chaque région. A 

" cette fin, le nombre des membres des conseils provinciaux 

" sera r6duit, sans que cette réduction mette en cause le 
Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

fonctionnement des institutions provinciales. 

Pour bruxelles, toutes len compétences de l 'agc;loméro. tion 

seront transf6r6es au conseil rbBional qui ainsi deviondn 

&galemcnt conseil d'agglorn6ration. 

Les garanties prôvu.es à l'article 108ter de 13. 0onr-:titu­

tion lui seront donc appliquées. 



Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

La loi du 26 juillet '197'1 orga11isant les agglomérations 

et les fédérations de com.Inunes sera adaptée en conséquence 

et améliorée .. 

Les collèges exécutifs sont ceux prévus pour le régime 

transitoire .. 11 

De divers c8tés, on s'est demandé si le mode de composition 

des conseils régionaux com.ue il est prévu au '1. ci-dessus 

ne soulève pas de nombreux problèmes techni~ues. 

En effet, trois impératifs doivent @tre simultanément res­

pectés : 

1° - Pour des raisons évidentes d'efficience, l'effectif des 

conseils r6gionaux ne peut pas être trop élevé (cfr le 

chiffre d.e 60, retenu clans la formule provfoire). 

2° - Le fonctionnement des organes provir:ciaux ('1) ne peut 

8tre rendu impossible suite à ln r6duction de l'effectif 

des conseils provinciaux. 

3° - Il importe de respecter au maximum la proportionnalité 

entre la population d'une province ou partie de province, 

d'une part, et sa représentation au conseil régional 

d'autre part. 

Or, il semble bien difficile, voire impossible, de respecter 

simultanément ces impératifs en ce qui concerne les provinces 

les moins peuplées. Si l'on veut ne pas au~menter excessive­

uent les effectifs des conse::_1s régionaux et respecter la prora 

fi tionnalité, l'on est, en effet, amen6 à réduire excessivement 

l I effectif de certains conneils provincia.ux. 

(1) Dont le couvernement onvisa~e au demeurant d 1 accro1tr0 les 
conJ)étonces; l'accord politique contient, en effet, les par. 
sar:es suivRnts : 11 la loi provinc:i.ule sera revuo nfin d I al-
1,~:r;er la. tutelle sur l(~.s provincen. En outrt}, lo c;ouv0,r­
nc111e:nt orcérnisc:ra J.a dt·ccmtra1 isat:i.on c1 'rn1 ce:I:'tu.in lioi.1bre 
rl r.,. 1n!..~ +:·i r'.,·,--.n r.~ r\ r, o ·n~ "'l:rr:.,,1 "li Il 



'lb. 

D'autre part, en raison de l 1 équ.ilibre à respecter au sein 

du Conseil provincial du Brabant entre la représentation spé­

cialement du Brabant wallon et clu Brabant flar:w.nd, une forr.:-.ule 

éventueller.ient satisfaisante pour le conseil r6c;ional wallon 

crée des probl~mes du c8t6 du Conseil régional flamand et 

vice-versa. 

Com.r:!e le texte de l I article 107 quater est très r/mé~ral en 

cc qui concerne la composition des conseils rée;ionaux, diverse: 

sol ut ions de rechange peuvent 6videwnent être envisac6es, 

comr,10 l'ont souligné d I ailleurs certains mer:1bres cle la Com,:-.is­

sion .. 

Dans cette optique, un certain nombre de propositions ont été 

formulées, chaque système ayant ses m6rites et ses inconvé­

nients à des degrés divers. 

A titre d'exemple, on peut rappeler: 

'1° - L'élection des conseillers provinciaux qui doivent exer­

cer le mandat de conseiller régional par vote distinct, 

les autres conseillers provinciaux étant élus corn.ne o.u-
• "'I ' ' • JOUrQ üUl. 

2°- L'élection directe et distincte d'un certain nowbr_e de 

conseillers r6gionaux, les autres 6tant soit coopt6s 

par les élus è.irect.s parmi les conFrnillers provinciaux, 

soit cl6sic.;n6s en leur sein par les conseils provincio.ux. 

3°- L'6lection directe et distincte des conseils r6gionaux. 

4°- La corr:position des conf•,eils régionaux sur base des péirle­

mentaires de l'une ou/ et de l'autre Cho.r:1br0 lbr;isle..tive, 

en tout ou en partico 



Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

On peut évidemment concevoir que d'autres suge;esti.ons 

puissent encore être faiteso 

Certaines formules imposent de toucher fondamentalement à 

l'organisation administrative actuelle (par exc~ple scission 

de la Province de Brabant) .. D'autres, au contraire, permetten­

d'organiser la r6gionalisation sans mettre en cause fondamen­

talement la carte ad~inistrative actuelle. 

B .. Le Collèr~e exécutif 

En ce qui concc~rne maintenant le collège exécutif rôc;ional, 

on a posâ la question des relations du collèce ex~cutif avec 

le conseil régional .. 

Différents systèmes ont ét6 proposâs notam~ent : 

a) application des rè~les du r6gime parlementaire (vote de 

confiance, possibilité de 11 vote de défiance et cle crise 11
); 

b) remplnce1:1 en t du co 11 è30 ex6c utif si une I:1aj ori té de rcch:J.r .. ['. 

est assu.rée d'avance; 

c) celui en vigueu.r poUl' los rapports entre le Conseil pro­

vincial et la Députation permartente~ 

En ce qui concerne 18s rapJ)orts entre le Gouvenwment et la 

région, 1 'accord politique pré:voi t que 1110 Roi nomr:1e au sein 

du gouvernement trois ministres charg6s respectivement des 

affaires des réc;ions wallonne, flarno.nde et bruxelJ.oise. Ceè 

ministres assurent la liaison entre le couvernemant et les 

orca.nes r&gionn.ux .. " 

.. / .. 



Le ministre participe aux réunions du conseil et du collège; 

il n'a pas voix délibérative. Sa responsabilité politique 

reste du domaine exclusif des Chambres législatives. 

La Comnission n'a pas avancé d'objection à. cette foririule. • 

En outre, n'est-il pas indiqué que les autres miniatres et 

secréto.ires d'Etat puissent @tre invi t{~s aux réunions des 

organes rée;ionaux pour y donner des explications dans cer­

tains domaines spécifiques qui rel~vent de leur co~p~tence 

et cela sans que leur responsabilit6 politique y soit engagée. 

X 

X X 

VI-MOYENS JFINJ\.l1~CIERS 

L'accord politique pr~voit à cet 6gard : 

11 '1. Les administrations et services qui sont transfé-:rés aux 
11 trois réc;ions dans 10 cadre de la régionalisation, devroE 
Il 

Il 

Il 

Il 

If 

Il 

Il 

disposer des moyens fino.nciors nécessairen ~ leur fonc­

tionnement normal, à la réalisation des tâches qui leur 

sont confiées et à leur d6velopper.1ent .. 

Ces moyens sont formé~ par des dotations r&Bionales 

inscrites annuellement dans le budget des Voies et 

Moyens de l'Etat. 



11 2. Les dotations mises à la disposition de chacune des 
Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

régions sont établies 9ur la base des critères suivants 

- un tiers au proro.ta du chiffre de leur population; 

- un tiers au prorata de leur supe:çficie; 

- un tiers au prorata de la moyenne des recettes fiscaleiJ 

des trois derniers exercices provenant de l'impôt sur 

le revenu des personnes physiques. 

La clé de répartition est inscrite dans la loi. Les 

coefficients effectifs sont calcul&s tous les trois ans. 

" 3. Les compétences régionales et les moyens firn:mciers cor-
Il 

li 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

Il 

respondants 6tant fixés, l'on sait ce qui est d 1 int6rOt 

r6gional. Les autres objectifs sont, dès lors, d'intér@t 

national, dont la réalisation sera déterrnin~e par le plan 

quinquennal, gui tiendra compte des situations particu­

lières et des priorités légitimes qui requièrent un 

effort spécial .. 

Tel sera notanment le cas pour l'assainissement et la 

r6novation de certains sites wallons et les investisse­

ments portuaireso 11 

Diverses questions n'ont pas 6té traitées dans l'accord poli­

tique : 

1 ° L' incidonc e de la :c&ci onalisa ti on sur la manière de c,on­

cevoir et d'élaborer le Plan (recours au procôdé des di­

rectives en s'inspirant de co qui se fait au niveau dos 

ComI:1uno.utés Europ6onncs; caractère impôratif de ses lit;nes 

de forces); 
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2° La marge de libert& des conseils r65ionaux dans le cadre 

du Plan; 

3° La possibilité pour les roc;ions de disposer d'autres res­

sources .. 

X 

X X 

Sur base de l'accord politique et en tenant compte des tra­

vaux de lR commission parlementaire mixte consul t_a ti ve sur la 

r6gionaliso..tion, 10 Gouvernement préparera un projet de loi 

pour la rentrée parlementaire .. 


